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LA CULTURE ET L'EDUCATION OUVRIERES
AU TESSIN (1920-1940)

Lara PAPA

Pourquoi les socialistes croyaient-ils que les ouvrters avaient besotn
d'etre eduques9 Et quels moyens pensaient-ils pouvoir utiliser pour arriver ä

ieurs fins'7 En outre, comment les dingeants du mouvement ouvrier definis-
saient-ils une bonne culture"7 Ces questions ont ete ä la base de notre etude
sur la culture et l'education ouvnere dans le Tesstn de rentre-deux-guerres'
Elles nous ont rapidement renvoyee ä une autre question bten delicate quel
accueil les travatlleurs ont-ils done fait ä cette offre culturelle concoctee par
les dingeants du mouvement ouvrier et du parti socialiste'7 II est malheureu-
sement difficile, smon impossible, de repondre ä cette interrogation Ceux ä

qui etaient destinees ces propositions educatives ont en effet laisse fort peu
de traces qui se pretent amsi difficilement ä une etude approfondie Notre
travail a done dü se concentrer sur 1'etude des contenus de cette öftre educative,
laissant de cote, dans la majorite des cas, les reponses des ouvriers

La necessite de la culture
Dans les societes ideales imaginees au cours de l'histoire de l'humamte,

l'education du peuple a toujours joue un role tres important Au tournant du
siecle, parmi les raisons qui justifiaient la requete d'une journee de travail
limitee ä huit heures, figurait la necessite pour les travailleurs de pouvoir
dedier quelques heures ä leur formation personnelle Mais pour atteindre ce
but, 1'ouvner devait avant tout «compiendte precisement la beaute et la
necessite de la culture»1 et se iendre compte que la classe ouvnere etait
«encore trop ignorante et, done, une proie facile pour les exploiteurs
deloyaux»1 Souvent. les discours des socialistes affirmaient que la vraie
revolution passait non pas par les greves ou les manifestations, mais par
l'education Telle etait aussi l'opimon expnmee par Filippo Turati dans un
article publie dans Critica sociale et repns par Libera Stampa

«Dans l'inculture et dans Vinertie de 1'esprit, les meilleurs germes
oubien ne fructifient pas oubien donnent des fruits toxiques [ ]
Le remede ä ce mal n'est rien d'autre que le hvre
Le hvre seme partout
Le hvre qui cherche le lecteur, I'attire, lui court apres, le poursuit,
I 'attrape.

1 Lara Papa, «Innamorare del libn ü proletariat» La cultura e I'educazume operaia in
Ticino (1920-1940), memoire de licence presente a 1 Universite de Fribourg en sep-
tembre 1998

2 «Per l'educazione dei giovam nella relazione di Georges Lapierre alia CGT francese»,
Libera Stampa, 28 mars 1934

3 Elmo Patocchi, «Le nostre biblioteche», ibid, 29 Janvier 1924
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Le livre qui est culture qui est gymnastique, qui est lumiere, qui
est ledemption »'
Ce travail des socialistes et des syndicalistes en faveur de F education

des masses ouvrieres s mscnvait done dans la perspective des auteurs uto-
pistes5 Voulant aboutir ä une societe meilleure, si ce n'est parfaite, lis lut-
taient - y compns dans le cadre etroit du Tessm - pour ameliorer les conditions

de 1 ecole obligatoire, donnei les memes chances aux jeunes de toutes
les classes sociales et aider les adultes ä accroTtre leur bagage culturel Mais
avant d'evoquer tout ce qui a ete tente au Tessm en la matiere, ll nous faut
d'abord deenre la situation syndicale, politique et culturelle du canton

Le cadre tessinois

Le mouvement ouvner au Tessm

Les mouvements migratoires ont tavorise la cioissance du mouvement
ouvner au Tessm les experiences vecues en Itahe et en France ont marque
foitement le canton, notamment par le biats des contacts que les emigres
avaient noues pendant leurs sejours ä Fetranger Les gens qui quittaient le
canton etaient remplaces par des immigrants Italiens qui venaient travailler et

apportaient les experiences vecues chez eux De plus, le Tessm etait conside-
re comme une terre de refuge pour les socialistes Italiens qui avaient ete
chasses de leur pays ä partir de 18986 Ces intellectuels ont amsi tres large-
ment participe ä la formation ideologique du mouvement ouvner cantonal A
Fongine, ll manquait une organisation cantonale susceptible de se placer
entre les organisations nationales (comme 1'Umon syndicale suisse) et cedes

qui etaient plus locales L'annee 1902 avait pourtant vu la naissance de la
Camera del Lavoro de Lugano, qui allait nouer des liens etroits avec celle de
Milan Le but de cette organisation etait resume dans ses Statuts

«1) Jouei le idle d'lntermediaue entre I'offre et la demande de

travail,
2) Dejendre les interets des travaillems dans toutes les contin-
gences de la vie
3) Orienter et stimulei le mouvement general de la classe ouvriere
pour I amelioration progressive de ses conditions materielles et
morales »7

Parmi les moyens prevus pour atteindre ces buts, deux concernaient
notre sujet

4 Fihpo Turati, «11 libro, strumento di moluzione», ibid, 7 octobre 1929

5 Certains textes de ces auteurs - par exemple Utopie de Thomas More, ou La cue du soleü
de Tommaso Campanella se tetrouvaient dans les bibliothequers personnelles des

membres les plus influents du mouvement ouvner au Tessm (Canevasctni et Vtsani)
6 Rappelons que i annee 1898 avait ete marquee pat des soulevements populaires en Italie a

cause de 1 augmentation du pnx du pain A Milan, le general Bava Beccaris avait fait tirer
sur la foule les 6 et 7 mai
7 Programma e statuta della Camera del Lavoro del Cantone Ticino 1904 Atchives de la
Camera del Laxoro [ci apres ACdL] boite 1
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«n) En orgamsant si possible l'enseignement professionnel pour
chaque ait et metier, dans tons les cas possibles la Camera del
Lavoro assumera la tuteile legale et technique,
q) Etifin, en etudiant et utilisant tous les moyens utiles pour elever
le caractere intellectuel, moral et technique des travailleurs salaries,

en instituant bibliotheques, cours el conferences »s

Pour le mouvement ouvrier, la naissance de la Camera del Lavoro avait
done ouvert une epoque nouvelle, meme si son action est restee peu fruetueu-
se dans un premier temps En 1'absence de reconnaissance officielle, son
poids dans les revendications contractuelles resta modeste m-us le gouveme-
ment lui accorda un subside en 1904 pour que son secretaire controle 1'application

de la nouvelle loi sur le travail9 La Camera del Lavoro allait done
assumer cette charge non sans denoncer systematiquement les infractions,
mais la reaction des autorites allait se reveler ä chaque fois tres lente et peu
efficace

En 1907, Gughelmo Canevascmi'0 devint secretaire de la Camera del
Lavoro, poste qu'il allait conserver jusqu'en 1922 L'mstitution ouvriere etait
alors en pleine restructuration, elle ne se chargeait que de täches generates
legislation sociale, enquetes sur les chantiers, statistiques, instruction des

masses ouvrieres Le declenchement de la Grande Guerre allait rendie la
situation encore plus difficile ä cause du chömage et de la penurie ahmentai-
re En 1917, les conditions de vie des milieux populaires s'aggraveient et
l'on assista ä une nette repnse des revendications ouvneres La cnse d'apres-
guerre se revela en effet plus piofonde au Tessm que dans le reste de la Suisse

Cependant le mouvement ouvner etait vif et compact, et l'on put ainsi
observer l'emeigence d'imtiatives culturelles et recreatives interessantes la
Scuola popolare universitaria, le Gruppo di Escursiomsti rossi de Lugano et
Bodio, YUnione degli Operai escursionistici ä Bellmzone Entre 1923
et 1929, une legere repnse industrielle permit de prendre mieux conscience
de la faiblesse economique du Tessm, d'oü une demande d'intervention au

niveau federal"
Des 1922, le secretariat de la Camera del Lavoro fut repris officielle-

ment par Gasparim Officieusement, cependant, Domenico Visani p allait
assurer toutes les charges mcombant au poste Sa nationalite italienne

8 Ibid
9 La lot a ete promulguee le 16 mal 1904 Elle avait ete promise par le gouvernement
comme reglement d application de la loi federale sur les usmes du 26 juin 1902 cette loi
devait elargir ['application de certains articles de la loi sur les fabnques de 1877 ä d'autres
Ueux de travail, notamment les chantiers du bätiment

10 Voir la biographie de Nelly Valsangiacomo (ä paraitre)
11 Le gouvernement redigea un memorandum en 1924, il contenait les revendications tessi-

noises et condamnait la politique federale accusee de negliger les interets economiques du

canton

12 Sur Visani, voir Nelly Valsangiacomo. Domenico Visum (1894-1969) Smdacalista,
socialism democratico Lugano, Fondazione Pellegnni-Canevascmi 1994
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l'empechait en effet d'en avoir le titre Visani devait en tout cas marquer
l'histoire de la Camera del Lavoro pendant presque 40 ans puisqu'il ne la
quitta qu'en 1961. II peut d'ailleurs etre considere comme le pere de l'educa-
tion ouvriere au Tessin dans la mesure oü il s'est activement mteresse ä la
formation professionnelle des apprentis et ä celle, culturelle et postscolaire,
des ouvners. II a notamnaent ete le pere spirituel de la Scuola popolare uni-
versitaria et de VEnte cantonale di Coltura operaia".

La situation politique tessinoise dans I'entre-deux-guerres 15

Le 23 avril 1922, les socialistes accederent pour la premiere fois au
Conseil d'Etat apres une discussion sur la question des la participation au

gouvernement, le congres extraordinaire du 16 avril accepta 1'entree immediate

de Guglielmo Canevascini dans le gouvernement cantonal. Le climat
enflamme des mois d'octobre et novembre 1922, lie ä la discussion d'une
reforme constitutionnelle, fit passer en arriere plan le changement de regime
en Itahe. Les mois qui suivirent furent neanmoms marques par une serie
d'incidents entre des fascistes Italiens et des antifascistes tessinois qui provo-
querent des demeles diplomatiques Les socialistes tessinois etaient les
seuls ä contraner ouvertement, au Tessin, le regime fasciste.

Au cours des annees vingt, 1'attitude des partis n'evolua guere. Dans un
premier temps, les radicaux firent de leur mieux pour mettre en difficult« la
coalition entre conservateurs et socialistes. Sur le plan organisational, on
assista ä un renouveau des associations de jeunesse. En 1922, le PS crea par
exemple la Federazione dei Giovani socialisti ticinesi (FGST) qui, contraire-
ment ä ce qui se passait dans les autres partis historiques, n'allait pas lui causer

de souci'7. Par la suite, au cours des annees trente, deux groupes d'extre-
me-droite allaient aussi apparaitre sur la scene politique: la Federazione fas-
cista et la Lega nazionale ticmese Ces deux mouvements ne devaient toute-
fois pas avoir un poids trop important dans la vie politique cantonale.

13 Visam ne pouvait pas assumer directement cette charge parce qu'il n'etait pas encore

citoyen suisse 11 allait deposer sa candidature a la naturalisation en 1924 et l'obtenir, apres
un long periple, en 1946

14 Ces deux institutions seront evoquees ci-dessous ä propos de la diffusion de la culture au
Tessin

15 Pour une analyse plus approfondie de la situation, nous renvoyons au texte de Roberto
Bianchi. II Ticino politico contemporaneo, Locarno, Armando Dadö Editore, 1990,

page 491

16 Pour une description detaillee de ces evenements, voir Paola Bernardi-Snozzi, Dalla dife-
\a dell'italianita alfitofascismo nel Canton Ticino (1920-1940), Fnbourg, Editions universitäres,

1976, page 240

17 Le mouvement des jeunes liberaux, Avanguardia, allait faire eclater les contradictions
internes au parti ä cause d'une coalition possible avec les socialistes ou les conservateurs,
ou avec la facon de voir le fascisme Dans le camp des conservateurs, le mouvement des

jeunes etait represente par la Guardia Luigi Rossi, fondee en 1923, qui allait etre le berceau
de Textreme-droite tessinoise des annees trente
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Les elections de 1934 representerent le debut d'une «ere nouvelle»,
avec la coalition des eternels nvaux. liberaux et conservateurs. cela devait
conduire ä une mise ä l'ecart de Canevascini a qui on ne confia plus que des
departement mineurs La position dans laquelle se tiouvait alors le socialisme
tessmois mettait en evidence le fait qu'en dehors de toute alliance avec l'un
des autres partis historiques, ses possibilites d'intervention restaient fort
modestes L'attention majeure des socialistes et de leur quotidien porta done
desormais sur la politique internationale, en paiticulier sur le fascisme Pendant

cette periode relativement calme et stable sur le plan politique, les socialistes

tessmois s'engagerent ä fond dans la nuse sur pied d'actmtes educa-
tives

La situation culturelle tessmoise l Hegemonie de Chiesa

Les rapports du Tessin avec l'ltalie etaient. on s'en doute tres etroits
Culture et langue communes favonsaient les echanges avec le pays voisin, et
la Suisse italienne avait ete depuis toujours un refuge pour les Italiens qui
fuyaient la iepression consecutive aux diffeientes revokes dans le ioyaume
Les tumultes qui avaient eclate en Italic en 1893 apres la repression des fasci
siciliens menerent par exemple ä une intervention repressive contre le
socialisme, ä 1'incarceration de ses representants et au depart vers le Tessin de

beaucoup de militants Italiens Souvent intellectuels, ces derniers allaient
devenir professeurs dans les ecoles supeneures et collaborer etroitement avec
leurs alter ego tessmois Leur activite a des lors exerce une influence significative

dans le canton
Francesco Chiesa etait sans aucun doute l'un des personnages les plus

connus de la culture tessinoise de l'epoque II avait notamment collabore
pendant une douzaine d'annee ä la Bibliotheque universelle et Revue Suisse
en redigeant une rubnque mtitulee Chronique italienne 18 Dans une sene de
reflexions expnmees avant et pendant la Grande Guerre, et publiees dans dif-
ferentes revues, Chiesa traitait des qualites, des caractenstiques, ainsi que des

dispositions moiales et spirituelles qui constituaient le «gerne» du peuple
tessmois L'histoire de 1'art devait, selon lui, reveler aux Tessmois les \enus
de leur identite Sa lecture de la tradition artistique locale g,d» dilLL, des

vertus les plus authentiques du caractere tessmois trouvait l'adhesion immediate

de certains hommes politiques (Giuseppe Motta et Giuseppe Catton
entre autres), elle etait l'expression du nationalisme cantonal, une position
intermediaire entre l'helvetisme et 1'itahanisme, les deux courants dominant
cette penode 19 A partir de 1912, en effet, on essayait de lire 1'art tessmois
comme une manifestation ä la fois de la tiadition italienne et de fame du
peuple tessmois. amsi tenta-t-on de justifier Fautonomic du canton en lui

18 Une dizaine de pages, quatre fois I an, sur des themes tres varies politique chronique
htteraire et artistique, coutumes et traditions, etc

19 L un voulait un Tessin plus proche de Berne tandis que I autre aspirait a des liens plus
etroits avec l'ltalie Ce phenomene a ete decnt par Silvano Gilardoni dans son essai «Italia-
mta ed elvetismo nel Canton Ticino negli anni precedent! la prima 0uuia niouJiale», Archi-
\io stonco licmese n° 45-46, mars-juin 1971
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attnbuant des raisons plus profondes que celles qui se referaient ä l'histoire et
ä la politique

Mais la culture tessinoise ne se hmitait pas au seul nom de Francesco
Chiesa, parmi les auties, le plus connu etait sans doute Giuseppe Zoppi. mais
on peut citer aussi Elmo Patocchi, Augusto Ugo Tabori, les freres Pometta
(histonens), Valeno Abbondio, Ennco Talamona et beaucoup d'autres Cela
dit, l'hegemonie exercee par le directeur du lycee cantonal ne fait aucun
doute et explique peut-etre le manque d'interet manifeste par le mouvement
ouvner ä l'egard du monde litteraire tessmois, contrairement ä ce qu'il en
etait par exemple pour Part figuratif, les rapports entre Chiesa et le parti
sociahste etaient en effet assez tendus

La diffusion de la culture ouvriere

Premier pas mettie en evidence les problemes de l'ecole publique
Le fait qu'il ait pu paraTtre necessaire d'eduquer des adultes de la classe

ouvnere etait etroitement lie aux carences de la scolarite obligatoire
D'ailleuis, de ce point de vue. le Tessin n'etait pas du tout un cas exception-
nel, voyons done, dans leurs grandes lignes, les critiques que les socialistes
adressaient ä l'orgamsation scolaire tessinoise20 L'ecole occupait un role tres
important parmi les themes qui etaient reguherement abordes dans le quoti-
dien sociahste Libera Stcimpa Dans son premier numero. Canevascmi affir-
mait dejä que

«[1'onl mettia toujour s l'ecole avanl tout C'est dans l'ecole, dans
I'education populaire que se situent tons nos espotrs L'ameliora-
tion, nous la voyons non seulement dans les programmes, dans les
lois on dans les decrets, mens surtout dans le fait d'avoir de bons ins-
tituteurs »21

La discussion stir la structure scolaire a rapidement trouve sa place dans
une «Page de l'Ecole» qui fit son apparition des le deuxieme numero
Conpue et dingee par Paolo Bardazzi, eile allait ensuite etre publiee, pendant
pratiquement toute la penode traitee ici, par d'autres redacteurs et par 1"

Association des instituteurs socialistes Elle fut mterrompue en 1920, puts reprise,
ä un rythme bimensuel, des 1924 Les objectifs de cette rubnque ont ete clai-
rement explicites le 10 janvier 1924, au moment de sa reapparition

«La Page de l'Ecole ernpruntera avec assurance une double tra-
jectoire si d'un cöte eile protegera mjatigablement les interets
econorruques et juridiques de la classe ouvriere, de 1'autre, eile
examinera un par un les problemes [d'ordre technique et culturel]
dans leur essence et dans leur realite pratique, en ayant confiance
des le debut dans le fait que la discussion sera elargie, complete et
profitable gräce ä des camarades competents. »

20 Pour rediger cette partie, nous avons analyse les articles parus dans Libera Stampa et les

interventions de deux deputes au Grand Conseil tessmois, Edoardo et Spartaco Zell lors des

discussions annuelles sur le bilan annuel de gestion du Departement de l'Education
publique
21 Guglielmo Canevascmi, «Per colmare una lacuna», Libera Stampa
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Tout au long des differents articles de la chronique, les thematiques
affrontees par les socialistes au Grand Consetl ont ete regulierement reprises
et approfondies La situation de l'ecole tessinoise au debut des annees vmgt
n'etait vraiment pas bonne, l'ecole obligatoire annuelle avait une duree
variable, de six ä sept mois dans les regions de montagne et agncoles21
jusqu ä dix mois dans les villes Ce qui ne manquait pas d'etre considere
comme «une vraie disparite de traitement envers les eleves, le peuple, les
instituteurs»21 Le probleme economique etait aussi d'une vaste portee, autant
pour les enseignants, dont les salaires etaient tres bas, que pour les families
les plus pauvres Les propositions etaient done nombreuses dans ce domaine
creation d'internats ou de structures pour les repas de midi dans les ecoles ä

disposition des jeunes ne rentrant pas ä la maison, distribution gratuite du
materiel scolaire afin «que l'ecole vive [ ] une vie digne et vigoureuse»24
Quant aux instituteurs, en dehors du probleme salarial, ll s'agissait aussi de
leur fournir des instruments didactiques qui leui permettent de tiavailler coi-
iectement Un autie probleme concernait l'hygiene, que ce soit celle des
bailments, qui n'etaient «absolument pas ä la hauteur des exigences de ce
temps»25, ou celle des eleves Aussi demandait-on que «I'education physique
[soit] plus controlee»'6

La diffusion de la culture au Tessin

Les moyens mis ä disposition de la Camera del Lasoro et du Parti
sociahste pour amehorer la situation culturelle du monde ouvrier adulte
etaient au nombre de trois la Scuola popolare universitär la, les pages du
quotidien Libera Stampa et les bibliotheques populaires27

Les tentatives de creer des cours de formation postscolaire pour ouvners
furent innombrables en France, en Suisse et en Italie Le Tessin, probable-
ment ä cause de la langue et des contacts dejä etablis, s'mspira du modele
offer t par les initiatives de la region milanaise

Le modele Italien /'Umamtana de Milan

Guglielmo Canevascim avait collabore avec la Societä umanitaria de
Milan dans le cadre de l'aide aux emigrants En plus, ll y avait suivi des

cours de comptabilite II avait done eu Toccasion de connaftre cette associa-

22 Dans ces regions 1 aide des enfants dans les travaux agncoles etait indispensable, l'ecole
commenqait done apres la descente de 1 alpage et se terminait plus tot pour permettre aux
enfants de repartir vers les zones des päturages

23 «II prolungamento dell anno scolastico nelle scuole maggiori rurall», Libera Stampa,
14 fevner 1924

24 «Matenale gratuito per le Scuole Maggion », ibid, 28 fevner 1924

25 Proces-verbaux de la seance du Grand Conseil du 3 juillet 1933, page 293

26 Proces verbaux de la seance du Grand Conseil du 15 mai 1918 page 107

27 Cet article ne traitera que du contenu et de revolution de la Scuola popolare, le lecteur
trouvera cependant dans sa conclusion de breves indications sur l'analyse de la presse et des

catalogues des bibliotheques populaires Voir aussi notre memoire de licence cite dans la

note 1
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tion tondee en 1892 dont le but etait d'aider les pauvies ä se relever par eux-
memes en leur tourni&sant assistance, travail et education L' Umanitaria tra-
vaillait surtout sur le plan de l'education et au niveau de la qualification pro-
fessionnelle. eile avait cree des ecoles-laboratoires de perfectionnement et

organise des cours diurnes et du soir pour ceux qui travaillaient pendant la

journee Elle avait souvent ete accusee de vouloir se substituer aux organisations

ouvneres, mais en realite, elle avait surtout essaye d'integrer son propre
travail ä celui des syndicats, qui, trop absorbes par beaucoup d'autres pro-
blemes ne pouvaient pas s'occuper de la formation et de l'education
ouvneres Compte tenu de ses ongines et de son orientation, cette societe
allait cesser toute activite sous le regime de Mussolini

La Scuola Popolare Universitana cle Lugano
Meme si les experiences framjaises et italiennes avaient echoue, le mou-

vement ouvrier tessinois decida de se lancer sur la voie de ces illustres voi-
sins Les activites developpees par la Suisse italienne furent cependant moins
structurees, ä cause de graves difficultes financieres et par le fait que les
Interesses potentiels ä ces conferences etaient eparpilles sur toute la surface du

canton
La Scuola popolare universitana a ete inauguree a Lugano en 1919

Son but etait d'orgamser toute une sene de conferences culturelles dans les
differentes regions du Tessin Pendant les tiois premieres annees d'activite,
les Conferenciers furent pratiquement tous des Tessinois Cependant a partir
de 1923, beaucoup de ceux qui n'appartenaient pas au mouvement ouvner
refuserent l'mvitation sous pretexte d'un manque de temps En realite. ces
refus etaient dus avant tout ä l'attitude des socialistes face au regime fasciste,
les autres partis, tout comme la Confederation, preferaient en effet mamtemr
des contacts amicaux avec le voisin du sud Le climat politique etait aussi ä

l'ongine du fait que Ton demandait souvent aux Conferenciers d'eviter
certains themes pohtiques Les orgamsateurs de la Scuola se virent atnsi
contraints de recounr ä l'aide d'intellectuels Italiens Mais la reponse italienne

fut apparemment beaucoup moms enthousiaste que prevu, ä maintes
ieprises, Visani dut grander ses concitoyens pour leur manque de collaboration

Rappelons toutefois les ternbles difficultes auxquelles les socialistes
Italiens se trouvaient confrontes pour obtemr le passeport qui leur permettait de

venir en Suisse s'exprimer devant une platee d'ouvners socialistes28 Malgie
des hauts et des bas quant ä la participation du public, et surtout des
Conferenciers, la Scuola allait continuer d'oeuvrer jusqu'ä la fin de 1927, annee de
la constitution de YEnte territoriale di Coltura operaia
L'Ente cantonale di Coltura operaia

Suite ä la constitution de YEnte cantonale di Coltura operaia, les

rapports avec le reste de la Suisse s'intensifierent, meme s'ils resterent proble-

28 On ne citera ici que le cas de Giacomo Matteotti le 27 octobre 1923, Gaspanni requt une
lettre d Emilio Zanenni lui demandant d eenre au nom du depute Italien qu'il devait refuser

une invitation pour une conference a la Scuola parce qu ll ne disposait pas de 1 indispen
sable passeport «qui lui a\ait ete refuse par le gomernement fasciste» (ACdL, boite 128)
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matiques, surtout ä cause de la langue. se limitant pour l'essentiel ä la location

de films et documentaires39 En 1927, la Centrale suisse d'Education
ouvnere reijut une lettre datee du 18 octobre qui annoncait le desir d'organi-
ser au Tessin un «solide mouvement d'education ouvriere avet des cours,
des lecons, des conferences» Le 10 novembre, la constitution et les buts de
YEnte furent annonces Une lettre de Visani, comprenant une demande d'aide
financiere, fut adressee ä tous les Conferenciers qui avaient dejä participe aux
soirees de la Scuola, structure qui allait rester l'une des dimensions que
YEnte voulait developper Dans le cadre de la Scuola popolare universitana,
on avait toujours essaye d'eviter les discours trop directement politiques, en
revanche, dans l'une des circulates envoyees en 1936 aux possibles
Conferenciers, ll etait fait directement reference ä 1'importance de cette education
politique

«[ ] parmt les activites auxquelles /'Ente Cantonale di Coltura
Operaia veut decker une attention toute paititulteie, citons en pie-
miei lieu 1'education generale et politique des camarades qui sont
membres des organisations ouvrieres, syndicates et sociahstes. »

Les themes abordes devinrent en effet de plus en plus lies ä la propagan-
de, au detriment des arguments exclusivement culturels Cela s'exphquait
sans doute par la situation internationale de l'epoque et par la necessite
d'aider les ouvners ä comprendre ce qui se passait en demelant le vrai du
faux dans le chaos des nouvelles donnees par la presse et la radio. Au cours
de la meme periode, la presence des informations culturelles devait aussi
diminuer dans les pages du quotidien soctahste pour laisser toute la place aux
commentaires politiques

Les conferences etaient-elles bien frequences au cours de ces soirees7
II est tres difficile de pouvoir 1'evaluer. On retrouve dans les archives de la
Fondazione Pellegrini-Canevascuu quelques decomptes de participants ä

certaines de ces conferences Au mois de fevrier 1935. par exemple, Pietro
Nenm30 presenta une sene de conferences dans cinq localites differentes31 En

moyenne, 170 personnes participerent ä chacune de ces soirees, mais ll
s'agissait-la d'une affluence exceptionnelle due au prestige de l'orateur Si
Ton considere l'activite hivernale de 1938, duiant laquelle six conferences
furent organisees, le nombre des presences alia d'un minimum de 50
personnes - pour la conference de Canevascim sur La fusion de Lugano avet les

communes voisines et Celle de Berto Bertom sur Les animaux parlant dans

29 Ces prets etaient d'ailleurs hmites par le fait qu'il etait impossible d'obtenir du materiel

en langue italienne

30 Homme politique Italien, Pietro Nenm (1891-1980) avait adhere au parti socialiste en

1921 II quitta l'ltalie pour la France en 1926 afin d'eviter les persecutions fascistes II a

participe ä la Guerre d'Espagne comme commissaire politique Arrete en France par la Gestapo,

ll a ete deporte ä Ponza en 1943 II allait ensuite jouer un role tres important dans la vie

politique de la Repubhque italienne

31 II presenta deux conferences, l'une sur La theorie de revolution revolutionnaire de Jau-

res, l'autre sur La corporation fasciste et la question sociale, ä Locarno, Biasca, Lugano,
Bellinzone et Balerna
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les fables cl'Esope, La Fontaine, Trdussa et Casti - ä un maximum de 110

pour la projection du film Les tisseuis. orgamsee en collaboration avec une
section de la Federation des Travailleurs du Bätiment Bien que Ton ne
dispose de chiffres que pour cette seule saison, ll est possible d'affirmer que le
monde ouvrier faisait preuve d'un certain interet pour ces piopositions

L'Association culturelle Romeo Manzoni

Les socialistes n'etaient pas les seuls ä organiser des soirees culturelles,
ä Lugano une autre association dirigee par Francesco Chtesa, la Scuola di
Coltura italiana, etait geree avec des fonds latsses au canton par Romeo
Manzoni32 dans un but culturel En tefusant de participer comme orateur ä la
Scuola popolare, Chiesa invitait les ouvners ä participer ä son association

«Cehu qui desire assister ä mes conferences peut venir an Palazzo
degli Studi33, oil la Scuola di Coltura a dejä commence wie se'rie de

conferences giatuites et auxquelles tout le monde peut partic iper

Cependant, ll etait fort peu probable que cette tentative de detournement
puissc etie couronnee de succes, Visam expliquait lui-meme pouiquot dans
une lettre de 1925

«La mentahte du public qui frequente la Scuola popolare est telle
qu'il ne scut pas se decider ä se rendre dans des lieux qui ne sont
pas les siens [ ]»35

Pendant quelques annees, les rapports cntre les socialistes et l'ecole de
Chiesa en resterent ä une simple tolerance Mats en 1929, un evenement
mena les socialistes tessmois ä denoncer publiquement la tendance philofas-
ciste de cette Scuola di Coltura italiana Chiesa refusa en effet ä Gaetano
Salvemim. histonen repute et antifasciste notoire qui avait ete expulse d'lta-
lte. le droit de prononcer une conference sous pretexte qu'il exercerait depuis
l'etranger une activite de propagande hostile au gouvernement Italien En

guise de reponse, les socialistes deciderent de fonder une nouvelle societe
culturelle, avec l'appui des liberaux VAssociazione culturale Romeo Manzoni

Les besoms de la lutte antifasciste menerent done les socialistes et les
syndicalistes ä renoncer ä leur propre ecole populaire au profit d'une association

qui visait ä sauvegarder un ideal democratique plus large, en collaboration

avec la classe moyenne et sa representation politique

32 Romeo Manzoni (1847-1912) etait un avocat, ecnvain et entrepreneui tessmois 11 avait
etudie la philosophic a Milan et ä Turin II participa a la vie culturelle de son canton par son
activite d'ecnture et en fondant un college Devenu l'un des pnncipaux dingeants de 1'aile

gauche du liberalisme, ll essaya durant toute sa vie de detendre les droits linguistiques du
Tessin Voir Alberto Nessi Scrittori ticinesi, Locarno Armando Dado Editore, 1997,

pages 148-152

33 II s'agit du lycee de Lugano qui etait dmge par le meme Chiesa

34 Document date du 25 octobre 1923, ACdL
35 Lettre au professeur Sambucco, 7 novembre 1925, ACdL
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Conclusion
II existait pratiquement deux niveaux de textes lies au socialisme: un

premier, compose surtout d'essais et des travaux theoriques, lus par les res-
ponsables politiques et syndicaux; un second, constitue dans la majorite des

cas par des romans et destine ä la base de ce monde ouvrier. Les trois formes
de diffusion de la culture qui ont ete mises en evidence peuvent etre classifies

selon leur rapport ä une culture toujours plus vaste et de moins en moins
liee au socialisme. Les conferences ont surtout un caractere politique et sont
souvent inspirees par l'actualite. Ceci s'explique par le fait que Visani decon-
seillait les themes purement culturels et surtout litteraires, en vue d'attircr le

plus grand nombre de personnes possible. En analysant les chiffres des
presences aux conferences et les comptes rendus des soirees publies par Libera
Stampa, on ne peut certes pas affirmer que ces conferences aient represente
une faillite quant ä l'affluence du public; l'aspect negatif etait plutot lie ä

l'absence d'une structure coherente et d'un fil rouge liant les differentes
propositions. Le public se retrouvait ä chaque fois devant un theme nouveau, ce
qui ne permettait guere un examen un tant soit peu profond des questions
posees. II serait cependant interessant d'analyser de faijon complete les
conferences, culturelles ou non, qui etaient programmees sur tout le territoire
tessinois et annoncees dans Libera Stampa pour voir si elles etaient limitees
aux villes ou regions ouvrieres, ou s'il y a aussi eu une tentative de diffusion
dans les regions rurales.

Les articles culturels publies dans le quotidien du parti, malgre l'ouver-
ture ä d'autres ideologies, etaient assez etroitement lies au socialisme; ils
s'effor9aient de faire preuve, pour chaque argument ou pour chaque auteur
traites, d'un certain esprit revolutionnaire. Cette option etait probablement
due ä une question de priorite et de place dans le journal: l'espace dedie ä la
culture et ä la publication des textes n'etant pas vaste, le choix ne pouvait
etre que limite.

Les bibliotheques etaient par contre plus ouvertes ä tous les courants.
On y retrouvait en effet des textes qui s'eloignaient des idees socialistes;
ainsi la theorie de Turati en venait-elle ä s'appliquer pleinement: on pouvait
lire toutes sortes de livres. Mais cette constatation est elle aussi difficile ä

interpreter dans la mesure oü Ton ne connait pas vraiment les modalites de
choix de ces livres.

L'education ouvriere devait encore connattre des bouleversements
pendant la guerre. La radio allait devenir un outil majeur de diffusion de l'infor-
mation, au meme titre que le cinema. Au cours des periodes suivantes, ces

changements majeurs n'allaient evidemment pas manquer de poser des pro-
blemes inedits aux dirigeants du mouvement ouvrier tessinois.
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